Villanelle

En ce moie délicieux,
Quamour toute choce incite,
Un chacun & qui mieux mieux
(& douceur’ du temps imite,
Mais une rigueur dépite

Me fait pleurer mon malheur.
Belle et franche Marguerite
Pour voug jai cette douleur.
Dedang votre oeil gracieux
Toute douceur ect écrite,
Mais la douceur de voc yeux
En amertume ect confite,
Souvent la couleuvre habite
Deccous une belle fleur.

Belle et franche Marguerite,



Pour voug jai cette douleur.
O, puic que je devieng vieux,
Et que rien ne me profite,
Décecpéré d'avoir mieux,

Je men irai rendre ermite,
Pour mieux pleurer mon malheur.
Belle et franche Marguerite,
Pour voug jai cette douleur.
Maic ¢i la faveur dec Dieux
Au boic voue avait conduite,
Ou, despérer davoir mieux,
Je men irai rendre ermite,
Peut étre que ma poursuite
VVoue ferait changer couleur.
Belle et franche Marguerite

Pour vous j i cette douleur.
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